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LES FONCTIONNAIRES EXHORTÉS À JOUER LES 
HÔTESSES D’ACCUEIL 

Une semaine avant le passage du Tour de France, qui partait le 12 juillet d’Aurillac, le département du Cantal avait déjà été sous les feux des projecteurs 
pour le centenaire de la naissance de Georges Pompidou. Le 5 juillet, Nicolas Sarkozy et 2.500 VIP triés sur le volet se sont rendus à Montboudif, village 
natal de l’ancien chef d’Etat, pour une cérémonie hommage. 

  
«Ce genre de visite nécessite la présence de 600 fonctionnaires et le préfet a demandé assez 
sèchement aux directions départementales interministérielles de fournir un certain nombre de 
volontaires pour participer à l’organisation, explique Jean-Vincent Boudou, secrétaire général de 
l’UD FO du Cantal. En l’absence de volontaires, il serait procédé à un tirage au sort. Et les congés 
étaient refusés ce jour-là.» La DDSPP, qui regroupe 14 services dont jeunesse et sports ou les 
services vétérinaires, devait fournir 20 personnes, soit 35% des effectifs. «Ils ne connaissaient même 
pas leurs missions, s’ils devaient faire la claque ou servir les petits fours», poursuit-il.  

Choqués par ces méthodes, les délégués FO ont alerté leur union départementale. Une délégation a 
été reçue en préfecture. «C’est du stalinisme, le tirage au sort avait déjà eu lieu, on a menacé de faire 
grève si le préfet ne revenait pas en arrière», ajoute Jean-Vincent Boudou. 

Au final, la préfecture a reculé. Seulement 6 fonctionnaires se sont portés volontaires pour 
accompagner les invités aux navettes ou vérifier les trombinoscopes. Leur mobilisation a duré 3 
jours: un pour la réunion d’information, un pour la répétition générale sur site et un pour la 
cérémonie.  

«Ce sont normalement des missions du ministère de l’Intérieur, c’est à lui de fournir les agents, 
poursuit Jean-Vincent Boudou. On atteint les limites de la RGPP [ndlr: révision générale des 
politiques publiques] avec les manques d’effectifs, la tentative de dilution des missions des 
fonctionnaires, la préfectoralisation des directions départementales. Parce qu’une cérémonie est 
organisée, on ne devait plus avoir de contrôles alimentaires pendant 3 jours dans le département?» 

En mai dernier, FO a sorti Le livre noir de la RGPP pour dénoncer les conséquences de la réduction à 
marche forcée des dépenses publiques. L’UD FO du Cantal, où 300 à 400 postes disparaissent, 
éditera une version locale en septembre prochain. La fermeture de la formation professionnelle 
serrurerie métallerie de l’établissement régional d’enseignement adapté d’Aurillac y figurera en 
bonne place. Officiellement, elle disparaît pour un manque d’effectifs. «C’est incompréhensible, pour 
la rentrée on avait 7 élèves pour 8 places, déplore Alain Chavaroche, professeur en charge de la 
formation. Dans l’enseignement adapté les ateliers sont volontairement réduits.»  

C’est l’unique formation de ce type dans le département et dans ce secteur la pénurie de main 
d’œuvre est énorme. Les employeurs de la région, qui ont du mal à recruter, ont signé une pétition 
contre le projet de fermeture. Mais pour l’instant, l’académie campe sur ses positions et renvoie les 
élèves vers la Haute-Loire ou l’Allier. 

«Le gouvernement fait tout pour fermer l’enseignement professionnel au profit de l’apprentissage, 
ajoute Alain Gavaroche. L’académie nous dit qu’il y a trop de formations de niveau 5 sur le 
département et qu’elle veut développer les formations à bac +3, mais ces jeunes n’ont pas le niveau, 
on les abandonne.» 

 


